
PHILOSOPHIE 
POUR ENFANTS

Catégorie

La 
Nature

MATÉRIEL REQUIS :
Facultatif : Tableau portatif  
pour prendre des notes 
pendant l’activité extérieure  

DURÉE : 
40 MINUTES 

Atelier

Les ateliers de philosophie pour enfants visent à développer leur capacité à penser par et pour 
eux-mêmes, ainsi qu’à les initier à jeter un regard critique sur certains comportements et enjeux 
sociaux. 

L’objectif de cette activité est de mener les élèves à réfléchir et à discuter du thème de la nature 
et de leur conception de la place de la nature dans leur vie. 

Afin d’être en mesure de raconter l’histoire aux élèves, lire:
• La publication de l’Université Laval, William Corbin «Un nouveau type de droit de la nature» 

https://ieds.ulaval.ca/publications/linterdisciplinaire/linterdisplinaire/numero-18-automne-2020/news/un-
nouveau-type-de-droit-de-la-nature-l-exemple-de-la-riviere-sacre-whanganui-en-nouvelle-zelande0/  

• «Le fleuve comme personne légale» de Raphaëlle Derome: 
https://curiummag.com/justice-pour-lenvironnement/ 

• Comprendre ce que signifie «personne morale» et «gardien légal» selon la loi afin de pouvoir 
répondre aux questions des élèves à ce sujet, si nécessaire. 

• Choisir un espace naturel et silencieux où les élèves peuvent s’assoir confortablement en cercle.

Préparation

Sommaire de l’activité

Ecoleacielouvert.ca



Dire: 

Je vais te raconter une histoire.  

En Nouvelle Zélande, une communauté autochtone, 
les Whanganui,  a vécu avant l’arrivée des Européens 
colonisateurs pendant des centaines d’années près 
d’un fleuve qui s’appelle lui aussi Whanganui.  

Pour les Whanganui, la nature est plus que la source 
de leur nourriture. Ils considèrent les éléments naturels, 
tels que les animaux, les plantes et même les cours d’eau 
comme des frères, des égaux, avec lesquels ils partagent 
la planète Terre.  

Ils disent : « Je suis la rivière et la rivière est moi ». 

1. Que penses-tu de l’histoire du fleuve Whanganui ? 

2. Peux-tu raconter l’histoire dans tes mots à des amis ou à tes parents? 

3. Que penses-tu de la façon dont les Whanganui perçoivent la nature? 

4. Sommes-nous les maîtres de la nature? 

5. Quelles sont tes émotions relativement à la nature et à  
l’environnement? 

RÉINVESTISSEMENT : 
• Nommer des actions, des règlements ou des lois du quartier ou du village qui sont favorables à la nature et à 

l’environnement. 
• Être respectueux des autres, est-ce un geste de respect de la nature ? 
• Si vous le souhaitez, vous pouvez demander à vos élèves de réfléchir à la question suivante et combiner la réflexion à 

une activité de production écrite: Sommes-nous maîtres de la nature? 

1. Savez-vous où est la 
Nouvelle- Zélande ? 

2. (Si les élèves l’ignorent, 
proposez-leur de faire une 
recherche au retour en 
classe) 

3. Qu’est-ce qu’une 
communauté 
autochtone? 

4. Quelle est ta perception 
de ta place dans la 
nature? 

Continuons l’histoire…  
En 2017, la communauté  Whanganui a été nommée 
la «gardienne légale» du fleuve Whanganui car le 
gouvernement de la Nouvelle Zélande a décrété selon 
la loi que la rivière Whanganui est une personne 
morale, comme l’est un commerce ou une 
compagnie, avec des droits et des devoirs. 

Le gouvernement a ainsi respecté la conception de la 
nature des Whanganui en donnant à la rivière un 
statut légal. 

Cette loi protège la rivière des gestes qui peuvent la 
polluer ou la détruire, car les représentants de la 
rivière, les Whanganui, peuvent poursuivre en cour les 
personnes ou les entreprises qui détériorent la rivière 
ou nuisent à son bien-être physique. 

1. Qu’est-ce que ça signifie 
d’être la «gardienne légale» 
de quelqu’un ou de quelque 
chose ? 

2. Selon vous, la nature a-t-elle 
des droits légaux comme 
une personne ou une 
entreprise ? 

3. Est-ce que maltraiter la 
nature est comparable à 
maltraiter une personne ? 

4. Que signifie maltraiter la 
nature selon vous ? 

5. Peut-on se servir des 
ressources de la nature ? 

A.

B.

Questions

Marche à suivre
L’atelier consiste en une discussion en groupe où les élèves, assis en cercle, partagent 
leurs idées sans toutefois être obligés de s’exprimer. Chaque idée est valable et peut 
entraîner de nouvelles pistes de réflexion.   
Soyez préparé.e à questionner les élèves pour alimenter la discussion si nécessaire. 
Si vous remarquez que les mêmes élèves prennent souvent la parole au détriment 
d’autres, vous pouvez limiter le nombre de prises de parole par élève. Par exemple, vous 
pouvez demander à chaque élève de se trouver 3 bâtons (feuilles, roches ou autre objet); 
lorsque l’élève prend la parole, il doit remettre un de ses bâtons au centre, jusqu’à ce 
qu’il n’en ait plus, auquel cas il ne peut plus participer pour cette activité.

RETOUR


